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Iran : n’oublions pas Farshid! 
 

Presque 24 mois, soit un peu plus de 103 semaines, soit 722 jours, soit 
environ 17’328 heures… Voilà le temps que Farshid Fathi a passé dans la 
prison d’Evin à Téhéran, en ce 17 décembre 2012… Voilà le temps que 
Leïla a été séparée de son mari… Voilà le temps que leurs deux enfants ont 
été privés de leur papa.  
 
Arrêté le 26 décembre 2010 pour ses activités chrétiennes, Farshid a été 
d’abord isolé pendant treize mois dans une cellule sans voir la lumière du 
jour, puis transféré dans une section d’incarcération commune. 
Le 5 mars 2012, la sentence est tombée : il a été condamné à six ans de 
prison. Son avocat a fait recours pour essayer d’obtenir une réduction de 
peine. Selon des sources qui sont encore à confirmer, l’appel aurait été 
rejeté en juin ou juillet dernier, ce qui signifierait que, si aucun changement n’intervient, Farshid ne 
serait pas relâché avant fin 2016. Néanmoins, il y a de bons espoirs qu’il soit libéré avant. Il semble 
que Farshid aille toujours bien. Pour Leïla, son épouse, et les enfants, c’est plus dur. Pour l’instant, 
ils sont toujours réfugiés à l’étranger. 
 

C’est une grâce que Farshid soit resté fidèle jusqu’ici, même au plus 
dur de l’épreuve. Malgré la difficulté de sa situation, il reste un bon 
témoignage pour ses codétenus : une leçon qui doit nous aider à 
relativiser nos propres épreuves. Quand je prie pour Farshid, je peux 
l’imaginer en train de chanter pour son Seigneur, et ceci envers et 
contre tout : Je bénirai l’Eternel en tout temps; sa louange sera 
toujours dans ma bouche. Que mon âme se glorifie en l’Eternel! Que 
les malheureux écoutent et se réjouissent! Exaltez avec moi 
l’Eternel! Célébrons tous son nom! J’ai cherché l’Eternel, et il m’a 

répondu; il m’a délivré de toutes mes frayeurs. Quand on tourne vers lui les regards, on est 
rayonnant de joie, et le visage ne se couvre pas de honte. Quand un malheureux crie, l’Eternel 
entend, et il le sauve de toutes ses détresses. Ps. 34 : 1-6 
 
N’oublions pas Farshid, Leïla et leurs deux enfants. Il est primordial que nous continuions de porter 
ces chers frères et sœurs dans la prière : 

• Farshid :  
o qu’il soit libéré avant fin 2016; 
o que le Seigneur le garde et le fortifie : corps, âme, esprit; 
o qu’il continue à l’utiliser puissamment. 

• Leïla : 
o que le Seigneur la fortifie, la console, l’encourage et lui 

donne une joie et une paix surnaturelles pour supporter 
cette épreuve; 

o qu’il lui accorde sa sagesse et la soutienne concrètement 
dans l’éducation de ses enfants ainsi que dans tout ce 
qu’elle doit assumer seule.  
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